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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

LEs opÉrations électoralEs sEront LB problÈmB tchécoslovaqus au prsmisr 
plan de l'actualité Europésnns 

Tout semble présager une guerre à. la fron· 
tière eb.tre l'U.B..S.S.et le Mandchoukouo 

rEprises aujourd'hui au Hatay 
U . . . . l. d · t t Il ne rens1on genera e es enreg1s remen s 

a constitué la note dominante des con· 
versations politiques à. Paris 

opérés à. Reyhaniye a été décidée - Londres, 22. - l' « E11ening News » 

LES pourparlers soviéto-mandchous 
et soviéto-japonais ont échoué 

Antaky~, 21. AA. - Le c~rrespo':1· I respondant spécial de l'A. A. informe: 
dant spé01al de l'Agence d Anatohe La comm1Mion électorale dans une 
informe; Les opérations d'inscription décision qu'elle vieal de rendre, dit 
seront repri•es, demaio matin dano notamment : 

co11state, d ftJ suite des conversa/ions 
entre lord Halifax el M. M. Daladier et 
Bonnet, que l'e11tente franco britannique 
es/ esse11tiellemen1 défensive. JI ne 
saurai! jamais ~Ire ques/1011 de forcer u11 
aulre Etat d'adherer d u11e décision 
prise par Londres et Pnris. 

qu~s allemands bien informés que M. 
Wiedmann.sana avoir remis de mémo­
randum à Londres profila de son sé­
jour pour informer lbs dirigeants bri­
tanniques de l'état d'esprit el des sen­
limeots des dirigeants allemande con­
cernant les grandes questions de la 
politique internationale actuellement 
eu suspens. 

Toklo, 22. - Le général comman- de l'armée japonaise envoyés auprès 
dant les forces japonaises en Corée, du commandant soviétique à Tabang­
est arrivé ici en vue de conférer avec Houteng. 

les bureaux électoraux suivants: L'1mqu~1e ouverte d (4 suite lfes récla-
le gouvernement. J Enfin on apprend à Toklo l'échec dea 

i1v1·ons SOViBtiqUBS 1 conversations Sh1gemltsu-Lltvlnov. lskenderun, RAyhan1ye Aktep~. Os- maliens des communautés arabe el 1ur-
ma111ye, Karsu, Karb•yaz, ~ehkoy et d'Arabes el 
Ordu, Chaque bureau comprendra un que a r.!vélé que beaucoup . . 

K Ces nouvelles forment une atmos-
à la f rontiBPE ph ère des plus tendues qu1 semble 

président, un membre el trois secré· Kurdes qui 11'011t pas la qualité de c110-
tai res. yens du " Sa11cak » p11t élé inscrits irré-
Lu tribunaux spéciaux comprennent gutièremmt au bureau d'électoral de 

un pré•ideal et deux membres. L'art. Reyha11iye Pl etl conséqucnce,tes lis/es de 

1 ord Halifax a demandé une 
intervention de la France 

à Prague 
Paris, 21. - l'impr.ssion générale, 

dans les milieux politiques et d~ la pres­
se, est que le problème tchécoslovaque a 
exercé une aclio11 prédon11nante au cours 
des e11lrelit11s entre lord Halifax et les 
minis1res français. lord Halifax ourait 
i11sisté pour que le gouvernement fra11. 
çais use de pression sur le gouvernement 
de Prague pour hdler les 11égocialio11s 
avec les Allemands des Sudè1es. l'A11-

Accusations polonaises 
Varsovie, 22. - L'agence Iskra écrit: 

Il faut recoun•ltre ouvertement que la 
RApublique Tchécoslovaque a deux 
visages et qu',.tJe mllne un jeu qui 
n'est pas loyal. Dans sa formation 
actuelle, l'E1a1 tchécoslovaque s'est 
révélé un bluff et un point menaçant 
pour la paix de l'Europe. 

présager une deuxième guerre. 

Un nouvEI incidBnt 
Toklo, 21. A.A.-On mande de Hain 

king à !'Agence Domei que malgré 
1 

la pluie torrentielle plus de trente 
Tokio, 21. AA -- On mande de Hsi11-avions soviétiques ont survolé ce ma-!~é d~~~:~~t.ioD'aapurll~r~~tit~r ~~~i'f~ca~ ce bur~au s;ront soumises d u11 contrôle 

lion, les soldais, geodarmes et agents! général· . . 
de police inscrits dans les listes élec-

1 

Tous ceux qui se sont mscr1te pré­
torales du Hatay en seront rayés. Les cédemment au bureau de Royh•n1ye 
bureaux seront ouverts les matins de devront s'adresser, munie de leurs 
8 heures à 12 heures et l'aprlls midi cartes, drns les 6 jours, à ce. même 
de 15 heures à 18 heures. burHau. Lee noms de ceux qut ae se 

tin Tounning, ville-frontière de la king d l'agence Domei qu'un nouvel in­
cident de frontière vient de se produir., 

llllaudcl:ourie Orientale. 
au.t environs de Poeitasha11 d l'est de 

Depuis deux mois. le statut des na­
lionalilés est préparé dans les cuisines 
de Prague. Mais personne n'a pu le 
voir. On a l'impression que le comité 
interministériel a moins pour but de 
préparer le statut national que de 
chercher les moyens de retarder la 
solution redoutée. 

Pas dE OOUVBllES dES parlBmBn- 1~andchouti._ Plusieurs soldats soviéli-

ta.lrES j"apor ai·s 
1

1'.ques auraient traversé ta rrontiète et 
1 /1ré sur des soldats mandchous qui ri 

Une œuvr ! d'a11aini11ement seront pas présentés durant ce laps de 
Antalya, 21 juillet. (A.A.). - Le cor- tAmp•, seront rayés des hales. 

Tokio, 2r. A. A. - On annonce of- postèrent el firent prisonniers les sol­
ficiellement la rupture des pourpar- dais sorliétiques. 
lera soviéto-mandchous. 1 les autorités mandchoues 011/ ordo1111é 

LE Dr Aras aux funéraill6s de 
Io rEinc MariE de RoumaniE 

LES taXES sur IES liEUX 
dE spectaclE 

gfelerre demeure co11vai11c11e que mo. 
yen11a11t un efforl de bonne volonlé de 
la pari de Prague , le problème des mi­
norités pourrait ~Ire rapidement résolu. 

L'opinion . des agrariens 

tc.llèques 

On souligne d'autre part l'abeenoe , le re11forcement des gardes sur toute la 
depuis 60 heures des parlementaires 'frontière. 

Le ministre p&rtira. samedi 

à bord d'un destroyer 

I-ta11\rn 1, 21 A A. - La délégation 
llr~sict •o 1•ar Ill 0 1 Ara•, ministre des 
~\flaires élra11~è1· es, qut représentera 
1e gouveruomPnl turc aux obsllques 
de la rPir1e-mè re ~fari e de Roumanie 
qmltera samedi Istanbul à bord d'un 
destroyor. 

_L'oini. de camp du Préside11t de la 
R"pubhque fa11 égalemeal parlle de la 
délqiaiton. 

L" mi111,lre de Tut quie à Bucare~I M Tn1 .. I .· tr 10'-'Pr, ~f' trouvant en congA à 
•la1tbui .1 enlrt• égal1•menl à Buca1 .. st . 

- -Ar· ka ra, 21. - Le min istllre des Fi-
uauces a élaboré une iutéressan1e no­
ie explicative sur le mode d'applica­
tion dA la loi concernant la perception 
par l'Etat el la muaicipatité des droits 
de timbre, de muoicipalilé ainsi que 
de la part reveuant à I' Asile des pau­
vres, sur les recettes des th?i!.lree el 
cinémas. A cel effet, de nouveaux tim­
bres seront Amis et distribués aux 
caisses de l'Etat pour être appas~• 
sur le• billet• des théâtres et oinês. 
La pe1 c11pl1ou de c"I impôl à Istan · 
bul '0 (Ha en ap~osant un sceau à 
!roid sur les susdits btllels. 

Istanbul-Izmir En IS hBUPBS --

E11 ce qui concerne fa réce111e re11co11-
tre d Londres e11/re lord Halifax el le ca ­
pitaine Wiedmann, 11 semble que sa por-
1ée ait été surévaluée. l'initiative de cet­
te re11conlre ne parait pas avoir élé prise 
par Berlin mais par Londres. C'est, sem­
ble t il, lord Halifax qui aurait exprimé 
le désir de recevoir des informations 
précises sur la pensée el l'action du 
F1ihrer co11c~rna11/ /'évolutio11 des grands 
pro/>/èmes i11temalio11aux el Jur/0111 lç 
problème des Allemands de5 Sudètes. 

A l'issue de l'enlrelie11 avec lord Ha 

Berlin, 22. - 011 sou!igne, ici, la 
mod1ficat100 trlls nette de l'altitude 
des agrariens, le plus fort parli tché­
que auquel appartient M. Hodza. 
Alore que ce parti semblait, au début, 
fa•orablo à une entente avec les Alle­
mands rlee Sudètes, son organe, le 
« VPnko » témoigne aujourd'hui d'une 
iutrans1g•ance complllle, éviclemment 
sous l'influence dei autres parti~ 
de la coaliiion gouvernementale. Non 
~eulefll~.Ul il repousse les revend1oa­
tion• düH Allemands des Sudètes mais 
il 11 insurge oonlre 1oute négoc

0

ialion 
av"c des partis uon-lchèques. 

lifax M. Bon11e/ a reçu le ministre de 
Tchécoslovaquie pour /'informer de fa Les textes sont prit11 
tournure prise par la co11versatio11. .Prague, 21. - La cQmmls1ion inter-La productioDEt la consom­

mation du ciment 
Elle est concentrée entre les 

mains de l'Eti Bank 

]zmir, 21. - (ùu correspondaol du 
Tau .) L'affectation du vapem· s_us, à la 

· ligue Islanbul-Bandirma._ réduira à 13 
heures la durée du lra1et Islanbul­
Izmir. 

Un voyageur qui ee mettra en route 
d'Istanbul, le matin, à 7 heur~s, &e~a à 
It~mir le soir à 8 heures. L admrn11-
lra ions des chsm1ns de fer Baad1~ma­
lzmi1· a apporté les mod1f1cat1ons 
voulues à l'horaire des tram•. 

Le capitaine Wiedmann à mrnistérielle clea experts légiFlatifs a 
termtQé enu travail tard dans la nuit. 

Berchtesgaden Les projets de loi concernant l'au-
Borlin, 22. A. A. - Le capitaine io-~dministrallon des nat1oualités 

W1edmann, parti hier tl midi d.e B"r!in quelle avait à exammer ont élé re­
arr1va à_ Ber~ht.,sgaden o!) il rendit ml1 au président de la Chambre. 
compte tm.mediatement à M. !{iller de Le président du Conseil M. Hodza 
ses enlrel1en11 de Londreij, 

1 

poursuit ses entretibns avec les na-
Ankara, 21.- (Du t'nrresp. du Tan): 

Le dêcreH01 cat1cern11nt l'élalisation 
de l'i~du.•tri? nu ciment a paru au­
jourd hlll ù l •Off1ctel•. Je vous le lais 
conuailre tel quel. 

On apprend dans les cercles politi- ~onalités. Il a re9u les représentants 
PB autonomi•lee polonai11. 

La production dea fabriques de ci­
meot de notre. pays ne suU.1 pas à as ­
surer les b•so1ns, nol•mmeut durant 
les mois d'Avril à août à la saison 
des. constructions. Eu beaucoup d'en­
dro1te oelles-01 resleut de ce fait ina­
chevées. Pour parer à celle sltua11on 
faciliter no~ a!faires de con•lructio~ 
Ill leur donner un plus grand essor 

LA l!t(AB.INE NATIONALE La VisitE dES ministrES 1 Nl. et Mme Lebrun 

11 a êté e11tim4 néce•s111re d 'élati11e; 
l'indQstrie du ciment el de centra iser 
11ntre lee maiue de l'Etibank la labri 
callon ainsi que l'1mpor1a1io11 du ci­
ment. Les fabriques de c1meut parti­
c:iltllree seront achwlées par l'entre­
mise de la susdite banque. En vue dP 
fé<luire cjlls à présent à meilleur mar­
chtl les prix des ciments et as.urer la 
libre coucQrrenoe entre les ciments 
ind1gè11es el élra .g•rB, la taxe doua­
n1/lre, pour ch 1qud ioune da aiment 
entrant dans le• posuou• 469 A et B 
du tartf douanier, qui Ata11 de 3 et 
9 Ltqe. 1era rédu11e à 110 Ptr11, 

DBux sous-marins turcs 
construits aux chantiErs Hrupp 

ssront lancés demain 

hongrois un ltaliE 
Il. D'Imredy à Gnidonia 

Rome, 21. A. A. - Le président du 
Conseil hongro1s.~1. O'Imredy, a visité 
aujourd 'hui la ville des aviateurs Gui­
dooie; il visitera encore quelques vil­
les eu Toscane et eu Ombrie avant qe 
rentrer en Hongrie. 

Ce qui précède a élé proposé par 
uue noie du m111i•tère de l'Ecouom1e 
et aprll~ étude d.u ministère des Fi­
nances. Le conseil des ministres dans 
_11 réunlOtl, a accepté: 

1- que 1'10dustrie du ciment soit 
é1a11sAe ~t que i'Et•b•nk •Cbllte le• 
fabriques de c1m~ul JJ8rt1cuhères exis­
tant à l'heure actuelle. 
. 2- que la taxe douanière pour les 
c1~en1s tmport,•s so it réd1111e a1n 81 
qu_ 11 a été propo•<I tl o J I"• ~·0 1> ­
vo1re C<_>nf-.~s µar le lot ~uo N 1 2 294 
Le llrOJ•I ùe 101 y re! a11f UdHB è•ru 
êlab•.11e par le ministère compétent. 

Le ministre dos Affairas élrangllres 
de Hongrie 114. de Kanya parltl hier 
•Qir, qalué à la gare plr le comte 
01ano. 

L& Yougoslavie a été inclue 

dans le système des pour· 
parlers italiens 

Le lancement de nos deux sous­
marins, le • Batiray » et le c Saldiray », 
en cours de construction aux chan­
tiers Krupp, en Allemagne, aura lieu 
demam en .grande pompe. A la céré­
n1on1e, ass1:.lt: o:...:.t le sous-secrétaire 
d'Etat de la !4•rine i\ la dAfeose n11-
t1onale, commandant de vaisseau Said 
Alltman, qui eBt parti pour Lnndre11 
•.n vue de s'occuper des nouveaux bâ-
11me111s de guerre qui seront com 
mandés aux cha111tere anglai•, le direc­
le~r dei COU&lruc11ons. M. Rtza, les of- Rome, 21 A. A. - Le cG1ornale 
f1c1ers et les Aquipages de ces dPux d'I:aha», commenlanl les pourp11rlef1 
nouveaux submers•blee parlls d'ici 1lalo-hongroi•, ~crit: 
l'ambassadeur de Turquie à Berlin ei «La soltdarilA ~111re la Ringrie el 
le haul-personnel de l'ambassac\e, q181ie a été confirmée. li faut rel11,er 
a111s1 que plus1Aqrs au\res ln•ilés. ce fait. Le11 lentaltves de troubler cette 

L'armement des nouveaux bi\timeats solid.,ilé ont échou~. les associés de 
durera cia.q mots, puis oa efl~c\uera la llongri_e sont l'Italie et l'Allemagne, 
leurs essais de ploog.le lJOUr leur prise ~ali ausst la Yougo•lavie qui a HA 
de liHai11or: déhu111ve, 111clue dans le •ysième des pourpar-

En ce qui couceroe les deux aulreo llers italiens .. 
•ubrner•1blee, que le_• élabltssemeni. ~-=-

Krupp f.unl cunstruue acluelh·ll)•lll LE vou:igo du ge'n"r:tl Vu1·11cm'1n 
rtan• no• l'hant1or• de la Co 11e d O r, 1u Il r; u 

~~~ll:a 0 me11l se fera d'1ot 0 •1q ~ six En DllEmagoE 

~ 

LB gÉnÉral Russo à WiEsbadEQ 
Les grèves en Fra.nce 

Valenciennes, 22 juillet. (A.A.). -
L'a semblée des délégués el des eecré· 
ta1rea des sections responsables de 
tous les syndicale de mineurs du bas­
sin d'Ant1n décida hier soir la reprise 

Paris, 22 .. - Le 14 août proch~in le 
général Vu1llem1n chd d'Etat-major 
de l'aviation fraa9a1se, se rendra eu 
Allemag:ie où 11 sera l'hôte du maré­
chal Gœr10g. Le bruit a couru à ce 
propos que ce voyage serait en re­
la\100 avec un projet anglo-français 
de proposer à l'Allemagne un accord 
sur les forces aériennes. On prémse 
contrairement l ces rumeurs, que J~ 
voyage du gêné.rai Vuillem!a a été dé­
cidé 11 y a plusieurs semames et n'a 
aucune relation avec les récente en­
tretiens fraoco-britanniques. Le géné­
ral Vuillemin rendra la visile faite en 
France par le général Mtloh. 

--Wie•baden,21.-Uue très importante 
ma:11•fe•laliou à l'adresse du Duce el 
du Fuehrer a eu liau hier soir de la 
pari de h population de Wiesbaden, 
devant l'hôtel où loge le chef de l'état· 
major de la. mihce fasciste, le général 
Russo. Le heu tenant du Reich. Spren­
ger, a o(ferl en l'honneur de l hôte 
llalien un dluer à l'issue duquel des 
\oasts lrlls chaleureux, exaltant l'ami­
llé des deux paye out élé échangés. 

du travail pour aujourd'hui. 
Le conflit avait éclaté à la suite des 

sanctions prises contre un 111rveillanl. 
La direction des mines ayant annoncé 
que c.ie sancltone ne oeraienl appH­
qués que provisoirement pendant trots 
mois et que le surve1llant sera~t ré­
intégré ensuite .. Le syndical décida la 
reprise du 1rava1l. 

invités à Londres 

Londres, 22. - 011 annonce que M. el 
Mme Lebrun ont accepté l'invitation de 
se rendre d Londres en f}isite officielle 
avant f'expiratù;m du mandai du Prési­
dent de la République. 

• 
Paris, !2. juilleÎ. •(A.A.) - A l'issue 

du diner offert hier soir aux •ouve­
rains par M. Bonnet, une brillante 
soirée se déroula à laquelle ase1stll 
rent, outre les invités au dtoer, de 
nombrPuses personnal11As. Des diver­
lissements artistiques furen\ exécutés . 

M. Horc .. Bclisha à Paris 
Londre•, 22 A. A. - M. Hore-Be­

lisha Assistera aujourd'hui tl l'1naugu­
rat1on du monument de V1llers-Bre­
tonn•ux. Il sera accompagné par le 
rh•f de l'état-major el deux experts. 
li pasRera ensuite le week;-end à Paris. 
On pr~sume qu'il a'eolretisndra eu­
•uite av"c M. Daladier et les chefs de 
l'~tal major franQais. 

Un cuPieux acèidBnt d'avion 
Sin \l ,rino.~-- L'avion No 

181 - flbo, q111 participe au tro1s•ème 
« Ratiu110 Aero del L11torio •(ou Inor 
a?nen 1'Italte) n'ayR11t pu prennre de 
la hauteur aux abords du mont T1ia­
no. a heurté une roche el 6Bt tombé 
dans uu précipice. Il s'est e1 castré par 
miracle entre deux pans do roche à 
pic, considérés comme les p'us inacces­
sibles de toute la région de San Ma­
rino. Des équipes de secours ~ont 
parvenues néanmoins _à coneohder 
avec des cordes l'appareil qut mena-
9ail da disparaitre au fond .du préct· 
pice. Puis ils ont libéré l'équtpage com­
posé par le capitaine Manc1m, le s.o~s­
lleuteuant Caliselli el le mécau101en 
Gattei. Celui-ci n'a pas tardé à expirer. 
Les deux autres, blessés, onl élé 
transportés à l'hôpital. 

La bataille pouf Sagurito 
est en cours 

La balai/le se poursuit avec acharnemtnl sur 
le front du Uvant. Sur lt front au Sud-EJt dt 
Ttrutl tilt st divtloppe surtout sur lts deux 
ailes. Entretemps, lts NavaraiJ du giniral Gar­
cia Valino extrcenl une forte preJSÙ)l:f JU' lis 
cd/taux formant les contre-forts occid~nlaux de 
la Sierra de EJpad11n, de /afOll à menacer 
dirtcltmtn/ JIU' les ligneJ républicaines du 
çamp. relranché de Stgorbe. Des conlre·atlaquts 
dtJ Républicains dans la région de la Sierra de 
Espadon ont toutes été repoussieJ. 

• • • é . 
L'action des Nationaux sur le Tage a Il Jin· 

vit par des op/rations idtntiqu1s 1n EJtretna· 
dure el en AndalouJit. C'tJI /out le front du 
Sud qui eJt en mouve11ttnt. Surpris par la JO~· 
daineté fulgurante de ces attaques, les Ripubfl­
cains, dont les effectifs avaient d'ailleurs beau­
coup ili affaiblis pour permetlre dt renforcer 
Jeurs élimtnts engagis dans la bataille du U­
vant, reculent par/oui presque .sans combat. 

• • • 

la premlèrejournée d'offensive a at 
teint une profondeur de 6kma. 

LA NON. INTERVENTION 

HccrUBS polonaiSES pour 
IEs brigadEs intErnationalBs 
Varsovi1>, 22.- Un engagoment ~nn­

glant a eu lieu non loin de la fron­
tillre soviétique entre des a~en.ts d~ 
police el 25 commuci .. tAB polo11a1e q~t 
tentaisnl de ~ap;ner en armes le terri­
toire de !'U.R.S.S. Il s'agit de jeunes 
gens qui avaient été recrut~s pour 
servir dans les brigades Internaltona­
les ; 12 d'entre eux ont pu êlre arrê· 
tés. 

A L'ARRIERE Di:.S FRONT!: 

Un mEssagE du 11Caudillo,, 
au DUCE 

Berlin, 22. - La lutte fait rage aur 
toute l'étendue du front du Levant 

Au Sud de route Teruel- Sagunto, 
Rome, 20 - Le g Anéralisdime Fran­

lea Natlonauz aont parvenna à em- co a adreosé au Dllce le télégramme 
porter d'assaut le mont Balada, de suivant : 
600 m. d'altitude, à 10 km&. au Sud «Ell ce second anniversaire de fa Réva· 
de Toro, et qui constitue nne base lu/ion nalionale les se11:imrnts les meif­
lmportante en vue d'une avance utté- 1 feurs du peuple espag11ol el de son chéf 
rleure. Toujours à l'aile droite, les ~a-1 sont pour l'Italie im/Jeriale el son Duce 
t1ona11:1: sont à 2 kma.de VI ver et • ap· qui a prouvé qu'il ai mu il et qu'il com· 
prochent du point où se joignent les preflail si profondément /'Espagne. le 
frontières des provlncem de Ternel1 sang versé en commu11 par voJ volo11lai­
Ca1tellon et Valence. \ res et par notre jeunesse ont créé entre 

Sur le front d'Eatremadure, la sur- nos deux peuples des tiens i11dPslrucl1bles 
prlae dea Bépubllcatna a ét6 com· d'amitié et de confiance. • 
plllte et l'avance r4allaée an cours de 

Un conflit sntrB la &hambrE 
Et IE Sénat égyptiEns 

Le Caire, 21. A. A. - Le ~ouver­
nement d~c•da de soumetre à 1 appro­
bation du parlement une 101 lui accor­
dant des pleins pouvoirs en mat1.1lre 
fiocale jusqu'à. la date de la prochaine 
session ordinaire du parlement. 

A ce sujet la Chambre semble avoir 
être en opposition avPc le Sénat qui 
désirerait la prolongation de la ses· 
sion 11ctuelle jusqu'en septPmbre en 
vue de la discussion de la uouvclle 
loi fiscale. 

--------~ 
L'affaire du <Jhaco 

-- ·~ 
Paris, 22. - L'accord d~f111it1f ré-

g·anl la question du ChdCO a ~tA si­
gné. Le Paraguay obtient les 618 du 
territoire contesté, 118 en est cédé à 
la Bolivie el l'altrtbulion définitive 
du 118 restant aura li~u d'ici à. deuir 
mois par les soins d une comm1ss1on 
d'arbitres. ------

PaP dEssus l'AtlantiquB 

La Palestine sanglante 
Jérusalem, 22. --Au Nord Ouesl de 

fa mer Rouge, une a/tt1q11e. a eu lieu o 
coups d• /mil et oar surpnse contre u11 
camp d'ouvriers gouver11eme11 1011x; J 
ouvriers juifs 011/ t!lt! tués el 2 bk"ses. 

Un cotrB-pBrit en Marmara 
M. M11cho, d" retour d'une excllr· 

sion en mer, a d~claré avoir vu <le 
•••yeux un cotre c"pot•r au largA •iP 
Büyûk Ada. aux abord• de l'i ol d" 
s .. def Ada. En rat•on du ••nl con­
tratre il rlut lnu0t•yn ;iour alt••indre 
les li~nx de l'acrident et l'oroqu'tl Y 
•rri•a, I~ yacht el ses occupants 
avaiPnt dit"µ8ru. 

Ou craiot que le navire de plaisance 
qui a péri ainsi ne soit celui d'un re.­
sorlis;ant italien, établi à Fenerbahç~. 
et qut avait pris le large avan1-h1~r. Il 
avait à son bord, au mom~nl de son 
départ, 3 dames el uo eofaut de 6 à 
6 ans. 

Etudiants yougoslavEs à Littoria 
Llltoria, 20.- L~s étudiants untver­

sitaires yougoslues qui se trouvent 
Montreal, 21. A.A. - L'avion • Mer- depuis quelque . temps e,n _Halte se 

cury » arriva à 15 h. 20 à Monlreal sont rendus à L1ttor1a ou ils pas~e­
apportaat d'Angleterre au Cai;iada lee roat quelques jours af111 da ie reudre 
film• du voyage des souverarn& bri- compte de l'œllvre gra11J1os~ d 'aHé-
tannique à Paris. c hem~nl aoc.)Ul,Jhe p~r la r.!~t n ~. 

~~~~~~~~~~-----------------------------------
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lmportantBs d8clarations 
du ministrB dB la lusticB 

lst anbul, Bn ÉfÉ 
Hier. écrit M. Baydar dans l'Ulus, 

ua ami de retour d 'Ietanbul ne ces· 
sait de faire les louanges d'Ankara. 

- Ah ! Ankara, disait·il, quel beau 
plateau! Il y a du vent, du soleil. Il 

La loi sur les flagrants délits fait chaud, mais non au point de se 
trouver en nage par la transpiration. 

S'adressant aux journalistes d 'Is· 
taabul, le ministre de la Justice, M. 
l;lükrl'.I Saraco~lu, a fait les déclara­
t1011s suivantes : 

Vous me demandez quelles sont IAs Les nuis sont fraîches, les rues pro­
modifications qui seront apportées pres, les maisons belles et il y a de 
dans l'application aux délite graves l'eau en abondance. 
des dispositions de la loi sur les fla- -Pourquoi cet amour so.11dain pour 
gracie délits. Il n'y aura aucun chan- Ankara, lui demandais-je 
gement dans l'organisation dei tribu- _ Va à Istanbul, répliqua·l·il, el tu 
naux. Lee cas de Mlits graves ont 
été ajoutés dans la loi concernant les comprendras.Pourquoi les chefs de fa. 
flagrants délits, attendu que nous dé· mille pensent se rendre en été à Is· 

taobul ? Pour les enfants et pour 
airons que tous les coupables soient prendre des bains de mer,u'est-ce pasf 
promptement punis. Or, deux chambres vides pour une 

Un délai de trois jours a été accor- saison coûtent au llloins 200 Ltqs· 
dé pour l'enquête dans les cas rele-
vant des péualités lourdes. comme loyer. Ajoutez les traie d'aller 

1 l et retour et voyez à combien s'élè· 
La oi sur les nota res vent seulement ces frais. Si la mai-

et les avocats son est en bois les nuit• d'insomnie 
Il n'y a pas dan11 la loi concernant à cause des punaises ne se comptent 

les notaires et les avocats un article plus. Il ne faut pas bouger d'Aukara. 
spécial prévoyant une discriminatou '!'.elles ont été les réflexious de mon 
quelconque. Mais elle a été élabo- ami. 
rée de telle fa~on que, s'il y a parmi . Un jourual d'Istanbul estime que la 
eux des éléments douteux, leur licen- pension ne faisant pas partie des ha­
ciemenl pourra toujours avoir lieu bitudes des familles turques, c'est là 
d'une façon automatique. une lacune au point de vue du tou-

Nous avons ouvert à Edirne, pour risme. 
les auteurs de délits qui d'après la loi D'abord par ses be~utés naturel 
mOme ne doivent pas être emprison- les et ensuite comp.irattvement aux 
nés, une maison de correction où sont autres villes, Istanbul est attrayante 
dirigée ceux qui ont à subir plus pour tous. Mais la question du loge­
d'une année d'emprisonnement. ment pour les personnes de condi· 

Le projet de loi relatif aux citations lion moyenne doit être résolue le 
judiciaires a été examiné déjà par les plus vite possible si l'on désire qu'Is· 
commiBlions parlementaires des Tra- tanbul, dans les prochaines saisons, 
vaux publics, de la Justice, des Finan- cootiaue à conserver la faveur des 
ces et du Budget. Je pense qu'il pour· habitants des autres provinces. 
ra faire l'obje_t des ~élibéraltons lors N'est-il pas possible que clans les 
de .la . prooharne session du ,Kamutay. endroits proches des plages, une eo· 
Mais 11 y aura. un_e année d mlervaHe ciété puisse installer des hôtels, à ,bon 
en Ire sa. pu~hca~1on et sa mise ,en v~- marché, de petites maisons pour 1 été. 
gu~ur afrn den bien préparer 1 apph- Le municipalité ne peut-elle pas pren-
callon. dre des mesures pour doauer ds la 

Le devoir des journalistes publicitê à cette question T 
A moa tour je vais vous charger Eu tout cas, pour avoir droit à sa 

d'un service.Pour que les délits gra· renommée de plus belle ville de Tur· 
ves diminuent dans le pays, il faut quia en été, Istanbul doit éviter les 
que les journaux soient les porte-pa· plaintes des habitants de la capitale . 
role de l'opinion publique. Chacun 
doit écrire librement dans les jour­
naux, s'adresser au ministère pour 
donner son opinion sur les mesures 
les plus efficaces à prendre pour la 
diminution de la criminalité.Alor• que 
nous travaillons à augmenter notre 
population, nous devons nous acquit­
ter de ce devoir aussi.Quoi qu'il en soit, 
nous sommes sur la bonne voie. Nous 
allons vers le salut. Disons tout de 
1uite que la loi sur les flagrants délits 
y a beaucoup contribué. En effet, 
c'est par une simple dispute que corn· 
mencenl les querelles qui dégénèrent 
ensuite jusqu'au crime. La loi des 
flagrants délits arrête souvent la dis· 
pute sana autres complications. 

&hroniquB m8dicalB 

PourquoiprBnons-nous 
dB l'Bmbonpoint 7 

On sait que, parmi les citadins, les 
personnes ayant de l'embonpoint cons· 
tituent une bonne proportion. La si­
tuation n'étant pas la même dans les 
villages. ce penchant à engraisser 
n'est donc pas racial. 

Dès lors, d'où provient-il 1 
Vous connaissez la raison princi pa­

le mise en avant, à savoir que la cui­
sine turque comporte trop de plais 
faits avec de la graisse, ainsi que des 
pâtes et des farineux. Il n'y a pas de 
doute que pour les grandes villes cette 
façou de se nourrir joue un grand 
rôle dans l'embonpoint de leurs ha· 
bitaats. Mais il y a une autre raison 
encore : c'est le manque de mouve­
ment. 

Vous savez que les médecins recom· 
mandent, pour se préserver de l'em­
bonpoint, des exercices physiques 
plutôt qu'un régime alimentaire ou le 
jeûne. Les éléments de l'éducation 
physique sont nombreux et se présen · 
tenl sous toutes lee formes du sport. 
Parmi celles -ci, la plus recommanda· 
ble est la marche. 

Un étranger veau chez nous me di· 
sait récemment : 

- Comme vous craignez la mar­
che ! Pour parcourir les distances les 
plus courtes vous utilisez le tram ou 
l'autobus. 

Celle observation est fo:id6e. Nous 
craignons réellement la marche el la 
fatigue qui s'ensuit. Remarquez auss.i 
que les promenades nocturnes qui, 
dans tous les pays, sont devenues une 
habitude, ne se pratiquent pas encore 
dans nos villes. Dacs les pays étran· 
gars, depuis les grandes capitales jus· 
qu'aux moindres bourgs, le soir venu. 
tout le monde sort et ce sont dee al· 
lées el venues incessantes sur les bou· 
levarde. Quel beau spectacle de mou­
tement et d'énergie l La promenade 
parmi celle foule joyeuse est vérita­
blement un plaisir. Chez nous c'est 
juste Je contraire. Le soir venu les 
boulevards sont déserts et ceci ne 
saurait engager en quoi que ce soit à 
aller se promener tout seul. 

La population dB l'ltaliB 
Rome, ~O.- La population résidant 

en Italie s'élevait au 30 juin 1938 à 
•3.756.000 dont 43.207.000 personnes 
pré~enles sur le territoire du royaume. 

L'indice du ~oOt de la vie a baissé 
de 0, 9 o 10 en juin 1938, comparati­
vement à celui de mai. 

L'installation dBs r8fugiés 
Ankara, 20.- (Ou correspondant du 

Tan.) D'aprh les renseignements au­
torisés fournis par la Direction de 
l'Enlr'aide sociale, on fera venir cette 
année 12.000 réfugiés de Roumanie. 
Il a été décidé aussi d'admettre une 
certaine quantité de réfugié de Bul­
garie La Direction générale des ·émi­
grés a élaboré son programme et a 
achevé les formalités afférentes. Les 
réfugiés seront ici avant le 21 octo· 
bre. 

On entamera les formalités voulues 
après que le projet d'acrord coucer· 
nanl les 200.000 réfugiés aura été ap­
prouvé par les deux gouvernemente. 

UnB Expédition au 6rœnland 
Copenhague, 20. - La goülette à 

moteur Gamma ayant à son bord le 
comte Ezil Knuth, et le célèbre ex­
plorateur Munck est partie pour un 
voyage d'exploration au Grœnland. 
L'exploration est financée exclusive­
ment par des perenanalitée privées.Elle 
est munie de provisions pour deux 
ans et d'un matériel abondant, y corn· 
pris un aéroplane au moyen duquel 
l'aviateur Michel Hasan, très connu 
par son vol en Australie, explorera 
des régions jusqu'ici inaccessibles. 

L'annivBrsairB dB la mort 
dB Marconi 

Rome, 10.-A \'occasion du premier 
anniversaire de la mort de Guglielmo 
Marconi une messe solennelle a été 
célébrée en la basilique de St. Marc. 
Les membres de la famille du savant 
et les autorités supérieures de l'Etat 
y assistaient. Les chœurs étaient di­
rigée par le Mo Perosi, académicien 
d'Italie. 

Une plaque commémorative a été 
inaugurée à l'Iustitul supérieur des 
transmissions. 

Des nouvelles au sujet des oêrémo· 
nies qui ont eu lieu partout e:i l'hon­
neur du grand snvant italien parvien­
nent du monde entier. 

-- ---~--
LB duc Btla duchBSSB 

dB Windsor à Haplss 
Naples, 20 - La princesse de Pié­

mont a offert un banquet intime en 
l'honneur du duc et de la duchesse 
de Windsor, qui sont partis ensuite 
pour Capri où ils paeseronl quel­
ques jourd. 

Un nouvBau puits art8siBn 
au villagB dB 6ioda 

Au village de Gioda, près de Misu­
rata, les travaux en cours pour le 
forage des puits artéaiens ont obtenu 
de nouveaux résultats. 

En effet, cette localité vient de s'en­
richir d'un quatrième puits, où l'on a 
trouvé la couche arlhésienne à la 
profondeur de 410 mètres. Le jet 
d'eau débité est de i20 mJ à l'heure 

LA V 11~ 
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Un requiem solennel 
Un requiem solennel sera célébr4 le 

dimanche 24 juillet, à 11 h. 30, en 
l'église orthodoxe de la Sie-Trinité 
de Taksim, rue Kabristan, à l'occasion 
des funérailles de feu Sa Majesté la 
Reine·llfère Marie de Roumanie, en 
présence des membres de la Légation 
Royale et =du Consulat Général de 
Roumanie, des rapréseataats de !'of. 
ficialité turque, des membres du 
Corps Diplomatique et Consulaire 
étranger, des représentanta de la 
presse, des membres de la colonie 
roumaine et des amis de la Roumanie, 

LA MUNICIPALITE 

Le prix de la viande 
Par suite de la saison, on constate 

ces temps derniers une baisse par­
tielle du prix de la viande. La Jl.~u­
nicipalité ayant fait venir 2.000 mou­
tons de Kireehir, ce fait a également 
exercé une influence sur lee prix. On 
remarque même certains bouchers qui 
vendent à un prix inférieur . au tarif 
maximum fixé par la Municipalité. Les 
arrivages d'agneaux, qui étaient très 
restreiuts ces temps derniers, se sont 
accrus. 

U'autre part, la consommation de 
la viande baisse habituellement en 
cette saison. Aussi oa n'éprouve plus 
les mêmes difficultés qu'il . y a quel­
ques semaines à se procurer de la 
viande. Au dem~urant, les prix sont 
seasiblemeat analogues à ceux de l'an­
née dernière à pareille date, quoique 
à l'époque le marché fût libre. Il sem­
ble toutefois que, d'ici à quelques 
jours, la Municipalité sera en mesure 
de réduire encore le prix maximum 
qu'elle a fixé. 

Les glaces incassables 
Les chauffe ure se plaignent de ce 

que les verres et glaces, dits «incassa­
bles» dont l'usage leur a été imposé, 
se détériorent rapidement. Ils ont 
décidé de faire une démarcha offi­
cielle à ce propos auprès de la Muni­
cipalité. Ils insisteront pour que le 
type des vitres incassables qui seront 
utilisées à l'avenir soit fixé de façon 
technique et préseule notamment les 
garantiesJdo durée voulues. 

Les quais de la Corne-d'Or 
Les jours de grondes pluies. le litlo· 

rai de la Corne-d'Or, notamment aux 
environs de Yemi,, est envahi par les 
eaux. Les habitants de la région se 

• 

I~ () C 1\ L I~ 
plaignent vivement de cet état de cho­
ses. Ils ont demandé que le quai pro· 
voisoire qui a été constru.1 à Emin­
ôaü, au cours des travaux de démo· 
lition du Valide han, soit étendu 
jusqu'à Yemi9. La Municipalité étudie 
celte démarche. 

L 'Excursion dB la 
"DantB". à Yalova 

Vendredi 22 julllet l9'J8 

L'Institut d'arch8ologiB 
BalkaniquB 

Le succès le plus brillant a conrou- Par le prof. 
né l'excursion de dimanche nernier , Alexaodre PHILADELPEUS 
comme ce fut le cas pour toutes les L'éminent directeu;:-d,;;,lli •0 national 
excursions précédentes. A vrai dire, d'Athènes licrit dans la Parole bulgùre l'exccl­
elle n'uait pas pr~c i~ément un objeo- lent hebdomadaire de So!ia: 
tif cullurel mais plutôt sportif; ses Dès 1830, aussitôt après la lib~ralion 

Les nouveaux permis de bâtir organisateurs visaient aussi à main- de la Grèce, l'uu des premiers soius 
tenir cet esprit de cordialité intime el du gouvernement grec fut de conser­

Nous avons an.non~é que toutes les de camaraderie qui s'était éta bli du- ver les monuments antiques. Un servi­
conslruclions qui doivent être exécu· rant la saison dernière entre 1es élé- ce archéologique fut créé en même 
~é~s btn ntc;itre J!lle 8001~r~~~lo~do~nérs mente nombreux et divers qui fré· temps que s'organisait une société 

0 ?0 ton une au .1 
1° e a queutent l'association. d'archéologues-savants, société qui fê-

f.~r~ d àun
1
e c~fm.18.810r 1 :péCat~ cons· L'usage de la langue italienne était lera son centenaire l'année prochaine. 1 .u ~ a. umcip~ 1 . · e e corn· toutefois de rigueur pour les excur- Les antiquités grecques devinrent 

~~ssion ~ sté.gé av:~dhi~r ~us! la ~é- eionnietes. Pour être sincère, nous l'objet d'une grande attention et elles 
81. ~DO~ u VJCEkr i 08 e a U· devrons avouer que quelques aima· furent soumises à une étude appro­
UJClp~hté, ~1. rei:°d evencan, _et a bles représentantes du beau sexe se fondie. Plusieurs musées furent fon­
eéxl ~mmtdé dix pdeérmUi ~ bâtitr quit lut i sont aoustraites à oette règle pour re- dés dont le nombre s'élève aujourd'hui 

aien aman s. ne 1mpor aace ou e · à 1 · 1 , 1 à t 1 L 1 d 1 · · · · r l'è t 11 ohé à l'h . courir une angue qui, eur ~tant ren e. e p us gran , ce m qui 1ou11 
par JCU 1 re 88 ~ \ e armonie 1 plus familière, leur permettait de sa· d'une célébrité mondiale, est le Musée 
des immeubles an une même rue. tisfaire avec plus d'abondance ce goût National d'Athènes. La Grèce ayant 
Une ligne de bateaux 

1 

pronoucé pour le bavardage qui est toujours été très libérale envers tous 

P
our Florya l'apanage de la moitié la plus attra- les étrangers qui ont désiré faire des 

yante du genre humain. Maie que fouilles, la plupart des grandes puis-
En raison de la faveur dont jouit Ja 1 ces «rarae aves• (wrarae• parce que la sauces ont foudé leurs écoles dans 

plage de Florya et de l'affluence dans grande majorité est demeurée fidèle noire pays. Aussi, aujo~rd'hui, avons· 
les trains de la banlieue, l'•Akay» en· à la cons~gne)_ ne se ~lattent pas de ~o~s des E~oles franQa1~01 allemand~, 
visagerail d'établir la liaison par voie ~ouvo1r sen htrer .à s1 bon compte, à tlahenno, suisse, amérrname et angla1-
de mer avec Florya. Il ne ferait, en lavea1r; des sacllons sévères sont se. Chacune do ces aahoua a créé 
l'occurence, que renouer une ancienne prévues et elles seront rigoureuse· dans. noir? pays son Inst.itut, ~ù l'on 
tradition étant ùonné qu'autrefois un ment appliquées lors des prochames travaille dune faQon très mtens1ve. 
service pour Ye,ilkôy fou clionnait r_éuaions. La moue. des gracieuses dé· D'autres peuples, plus petits, comme 
régulièremeut. Les jours ordinaires il hnquantes ne suffira pas à les sous· par exemple le peuple belge, reQurent 
n'y aura que deux départs, l'un le ~a- traire aux foudres qui les menacent. l'hospitalité dans. les Instituts _des 
tin et l'autre le soir; les samedis el La bonne humeur et la gaité ont autres grandes pmssances. A ces ms­
surtout les dimanches le servies sera régné, en souveraines, depuis le mo- lituts-là le gouvernement grec a donné 
intensifié. ment du départ jusqu'au retour: VO· la permission de faire des fouilles et, 

yage un peu long et qui n'était peut auiourd'hui, presque toutes les ancien· 
LB POBT être pas absolument commode en rai· nes villes antiques sont mises à jour 

Le contr&le des embarcations son de l'affluence habituelle dans les par les archéologues grecs et étran­
bateaux. Mais ces inconvénients même gars. C'est ainsi qu'Athènes devint le 
servaient de prétexte à de spirituel- plus grand ceulre d'archéologie du 
les saillies. Ceci, en définitive, contri- monde. Des centaines d'archéologues 
huait à accroître la bonne humeur, étrangers qui viennent faire des inves­
alliée à une parfaite correction, qui tigations pratiques, dans le pays clas­
constituail la note dominante de l'ex- s1que de \'archéologie, deviennent par 
cursion. la suite les meilleurs professeurs d'ar-

Les Ve et VIe Sections de la Sûreté 
veillent tout particulièremenià assurer 
l'application stricte des règleme11ts. Les 
motor-boals de la Sûreté soumettent 
à un contrôle frllquent les embarca­
tions qui circulent dans le port. Toul 
patron qui accepte plus de passagers 
que les proportions de son embarca­
ne permettent d'en recevoir est l'ob­
jet de sanctions immédiales. 

D'autre part, la direction du Com­
merce maritime soumet à des visites 
fréquentes et soudaines les bateaux 
et les motor.boats mouillés en ra1e en 
vue dq contrôler s'ils sont en règle 
avec les d1spositions du règ emeat sur 
le commerce maritime. On attache une 
importance tout particu lière à ce que 
que les bateaux aient des bouées et 
des embarcations de sauvetage en 
proportions des passagers qu'ils em­
barquent. 

L'active el populaire • Mariuccia" chéologie dans les Universités de leur 
que l'on renc<>ntre toujours et en touts pays. 
heure dans les locaux de la «Dante>, C'est avec regret qu'on constate que 
mais qui n'avait jamais eu le loisir, seuls les pays :balkaniques n'ont pas 
jusqu'wi, de participer aux excursions, ua foyer scientifique à Athènes. Or, 
faisait partie cette fois-ci de la joyeu- tous les éléments, leur histoire, leur 
se bande. Elle avait tenu à se révéler vie, race, religion etc. imposent une 
parfait «cordon bleu,,, à en juger des !\tude indépendante afin d'atteindre 
bonnes choses qu'elle avait préparées jusqu'aux racines de la culture anti· 
de ses mains.(Elle l'affirme et nous vou· que de chaque peuple balkanique. 
Ions être galanl•).Etle les retirait d'un Plusieurs archéologues, des hommes 
certain sac à main qui ajoutait à une d'Etat ou des gens de l'art des pays 
réelle élégance l'avantage incomparable balkaniques qui ont visité la Grèce 
d'être pratiquement inépuisable. m'ont parlé de la nécessité de la fou. 

Avec quel appétit stimulé par le dation d'un Iaslilut d'Archéologie Bal· 
bain de mer et l'air balsamique, la oo· kanique. Malheureusement, les guer· 
lation n'a-t-elle pas été consommêe ! ras et les autres év~nements politiques 

La comédie aux cent 
actes div.ers ... 

Faisons abstraction de M. ~erefel- ont empêché la réalisation d'une pa· 
tin qui doit être considéré «hors con- raille initiative. Saas conteste, les dif­
cours• avec les 25 (nous disons bien : ficultés financières y sont pour quel· 
vingt-cinq) œufg qu'il a aval ês sans que chose. 
sourciller avec une sérénilé olympi- L'année passée j'ai invité les minis· 
que; mais qui aurait jamais cru que Ires plénipotentiaires des cinq pays 
sous les apparences charmantes d'Ed· balkanique'! : Bulgarie, Yougoslavie, 
da, Malvina et Marguerite - le gra· Roumanie, Turquie et Albanie devant 
cieux el bruyant trio de la table du lesquels j'ai fait un court exposé sur 

La colère du boucher fond- se fut dissimulée uue pareille ... la uécessité d'un Institut d'Archéolo· 
capacité d'absorption ! gie balkanique à Athènes, où tous les 

Un cul-de-jutte entreprenant 
Mlle Lucie habite la pension de la 

Dame Vartuhi, au troisième, Rue Ka· 
rabat, No 1, à Ortakôy. 

Avant-hier soir on frappa à sa porte 
vers miaui t. Réveillée en sursaut, la 
jeune fille, se gardant bien d'ouvrir, 
essi1ya de s'informer de l'identité de 
ce visiteur iusolite el attardé. Mais 
l'homme, car s'en était uu, au lieu de 
répondre, se mit à heurter à coups 
redoublés en proférant des menaces 
et des injures. Affolée, Mlle Lucie 
poussa contre la porte une table et 
loue les meubles qu'elle put trouver. 
Entretempq, le bois entamé à coups de 
pierres comme11ça à céder en craquant. 
La jeune füle se précipita alors à la 
fenêtre el appela au secours. 

Le gardien de nuit et les agents de 
police accoururent. 

Tableau ; l'auteur de cette violation 
de domicile était un malheureux am· 
puté des deux jambes, à la suite d'un 
accident de tram! Il s'appelle Hayri, 
est âgé de 45 ans, habite également 
chez la Dame Vartuhi. Il esl écrivain 
public établi ea face du bureau de 
Poste d'Ortakôy. 

L'incident a eu son épilogue hier 
devant le tribunal des flagrants délits. 

Hayri nie. 
- Je suis un malheureux qui aie de 

la peine à me tenir sur mes jambes de 
bois, dit-il, comment voulez-vous que 
j'ai pu faire ce dont on m'accuse 1 La 
patronne veut reprendre la chambre 
qu'elle m'a louée. C'est elle qui a in· 
venté toute cette histoire. 

La tranquille bourgade de Çe,me, 
près d'bmir, a été mise en émoi l'au­
tre soir par une rixe mouvementée. 

Le boucher Oaman. 22 ans, qui se 
trouvait dans un étal d'ébriété a van· 
cée, se rendit vers 23 heures che• le 
cafétier Hakki Ozdamar à qui il eu 
voulait depuis un certain temps et le 
menaça de son poiirnard. Les témoins 
de la scène purent le désarmer. 

Osman revint, toutefois, armé d'un 
grand couteau de boucher fraîche· 
ment aigui•é en criant : cJe tarai de ta 
viande du hachis !• 

Cette fois, Hakki saisit des verres 
qui se trouvaient à sa portée et les 
lança à la tête de son agres~eur. Assez 
grièvement blessé par des éclats de 
ces redoutables projectiles, Osman 
put être maitrisé une fois de plus. On 
l'a arrêté, de même que Hakki. 

A coups de tournevis 
Le marchand de légumes Süleyman 

s'était rendu en oompaanie d'un 
ami au café d'Ismail. au village de 
T1zkili (Izmir). Il y prit un thé. L'«ad­
diliou » s'élevait à ... 5 piastres. 

- Passe chez moi au magasin le 
faire payer, dit Süleyman. 

- Tu as consommé ici, paye ici, ré· 
pondit Ismail. 

D'où querelle et un commencement 
de rixe. On sépara les deux hommes. 

Peu après Ismail se présentait ef­
fectivement à la boulique de Süley­
man. Il serrait nerveusement un grand 
tournevis. Devinant ses inteutions, 
l'autre voulut fuir. Mais le terrible ca· 
fetier le rattrapa, le jeta à terre et lui 
fit six profondes blessures à la tête el 
à la poitrine avec son arme improvisée. 

Et maintenant il peut être sûr de 
ne pas eucaisser ses cinq piastre"'" 

Douze ans 

Le gardien de nuit Adil ~on!irme 
être accouru aux cris de Mlle Lucie, Il 
a vu également l'accusé qui était en 
train d'enfoncer la porte, mais il n'a 
pu distinguer les paroles qu'il profé­
rait. D'ailleurs, il y avait grand tapage 
dans la maison. Les locataires de l'im· 
meuble, dont plusieurs femmes, pous· 
saient des cris confus. Des 90ls étaient commis toutes les 

nuits dans les dépôts de charbon de 
Par contre, la Dame Leyla a parfai· Kuruçe~me. On soupçonna d'abord 

lament .. utendu les injures que Jan- les ouvriers, puis on se rendit compte 
çail Hayri à l'adresse de Mlle Lucie. que les voleurs venaient du côté de 
Elle l'a entendu également crier tout la mer. Une surveillance discrète fut 
en essayant d'enfoncer !a P.orte avec · organisée. Vers minuit, les gardiens 
une pierre : • A tout pr1~, tl se pas· Niyazi el Mehmed aperçurent une bar­
sera quelque chose ce s01r li~ La ver- que qui s'approchait lenle'llent. Ils se 
s1on de la Dame Vartuh1, citée oom· dissimulèrent dans un coin et virent 
me témoin, concorde avec la précé- la barque aborder aux abords d'un 
dente. \tas de charbon. Ua enfant en sortit. 
Fiaalem~at, Ha.yri s'est vu _condam· Armé d'une pelle, il se mit à charger 

ner à 2 :no1s et l Jours de pr!soa et 3
1

10 charbon dans son embarcation. On 
Ltqs. d ameude. Il a été iucarcéré ee garda bien de troubler son manè 
séance tenante. . 1 ge. Au moment où la barque étal\ 

Le )>ou homme a _déjà été. cond,anmé pleine les deux gardiens surgirent el 
pour 1vrogn_orie el 11 avait 1usqu à ces s'emparèrent du voleur. 
temps derniers une maîtresse, la fem- C'est uu enfant de douze ans. le fils 
me Zehra, qui l'avait quitté précisé· d'Abdüllah de Bebek. Il a élé livré à 
ment à cause de son iuconduite. la police. ' 

Nous n'en dirons pas autant de la pionniers de la science - étudiants, 
blonde Mary, alias cla blonde solitaire•, sculpteurs, ale., étudieront le monde 
qui grignolte comme un passereau et antique dans son berceau même. En 
ne boit pas de bière, de crainte d'en- principe, cette initiative fut adoptée 
graisser. La «junonesqu0>1 Victoria, avec joie. A Sofia, j'ai eu l'occasion de 
riante el gaie, avec ses boîtes de con- parler sur ce sujet avec plusieurs par· 
serve el de marmelade, passionnée &Onnes du monde de la science et des 
d'art et de littérature, a fait sien socialmen.Espérons que cette œuvre si 
l'adage antique : «mens sana in cor- belle et si utile sera réalisée dans le 
pore sauo». Demetrio, si grave sous plus bref délai. 
ses luueltes, a parié, au retour, de -...,_,,,.,.,_...,,_...,..,>=,,,_.. 
manger sans respirer un modeste Union Française 
sandwich au fromage... du poids de La prochaine baignade aura lieu, 
500 grammes ! Et 11 a gagné l'enjeu comme d'habitude, ce samedi 23 juil· 
tle 25 pts. Il prit ensuite l'iuitiative lot. Départ à 15 h. à Galata, débarca· 
(qui a échoué pourtant) de la veule dl\re des Wagons Lits. 
de «clolmas» au plus offrant _et _a fait 1 . La prochain~ excursion aura lieu le 
assaut de générosité en d1str1buantl dimanche 24 1u1llet à MEANDROS 
force bouteilles ... d'eau (fùt-ce de Ko- (derrière les. Iles des Princes) Départ 
cata•J à n'en plus finir. à 8 h. précises du débarcadère des 

Tous sympathiques cependant, ces Wagons Lits de Galata. 
cDantini>. Liliana, Mado, Robine, So- Le nombre des places étant limité, 
fia (à propos, Mlle Sofia, combien de on est prié de retenir sa place d'a· 
livres lisez-vous en une semaine 1) vance. 
Puis voici M. Renqto, photographe Excursion à Bursa 
officiel, avec sa grosse valise; vous 
n'obtiendrez pu de lui une seule 
photo, du•siez-vous la payer en Lstg. 
or, en dépit du fait qu'il est toujours 
prêt à preudre un groupe et à uous 
coujurer de ue pas bouger comme si, 
à chaque déclic de l'appareil, devait 
naitre une œuvre d'art. (Mais, au fait, 
y met·il un film avant de se donner 
tout ce tintouin Y) Voici encore Me­
ryempuli (quel nom, mon Dieu ! Pour­
quoi ne le chauge-1-il pas ?); le Mila­
nais (ou Vilerbois '?) grisonuant qui 
est une acquisition récente de la 
"Dante. s'est beàucoup amusé. Et 
quels hurlements Vartkes n'a-t-il pas 
récolté pour avoir suivi l'horaire de 
• Beyojtlu " et être arrivé avec un 
retard de deux heures, alors .que les 
autres avaient déjà pris leur bain 1 
La gracieuse et grave Nina, simple 
el disti a guée, a promis après cette 
première excursion de faire .P_artie 
de la famille nombreuse el oho1Sle de 
la cDanle». 

de la "Dante Alighieri" 
Une excursion à Bursa est organi· 

sée pour dimanche prochain 24 ort. 
Rendez-vous à 8 h. à Galata, devant 

les bureaux de la Cie des Wagons· 
Lits. Départ par le Trak à 8 h. 30. 
Retour à Istanbul, à 20 h.30. 

Ceux qui le désirent pourront pian· 
dre un bain à Mudania. 

Un incsndiB au musBB 
d'EthnographiB 

Ankara, 20. - (Du correspondant 
du Tan). Un incendiq a éclaté aujour­
d'hui avant micli au musée d'Etnogra­
phie. II a pu être maîtrisé tout de 
suite. 

L'essence de térebenthine dont on 
se servait pour recouvrir certains ob­
jets antiques, a pris feu et occasionna 
le sinistre.Un employé a eu les mains 
brûlées. Il n'y a pas d'autres dégâts 
à signaler. 

Précieuses découvertes 
à Leptis Magna 

L'énumération pourrait être encore 
longue. Mai~ la mémoire nous fait 
défaut et l'espace nous esl mesuré. Ce 
sera donc pour la prochaine fois à 
B11rsa. L. B. Les fouilles effectuées récemment 

LES ABTB dans la basilique de Septime Sévère 
à Leptis Magon-basilique qui sera 

La 22ième Exposition reconstruite - ont remis au jour 
de l'Union des Beaux-Arts d'autres P!écie~x. fragments et d'inté-

• ressautes mscr1pt1ons. 
La 22ième Exposition de peinture Une de celles-ci remonte à l'année 

de l'Union des Beaux-Arts, à Galata 28 avant J .• c. et commémore la vie· 
Saray, sera inaugurée demain, 23 juil­
let, à 16 heures. Les invitations pour 
le vernissage ont •été lancées par M. 
~evket Dajt, député de Konya, prési· 
dent de I' Association. 

toire remportée par Cassius oontro 
les Gétules qui avaient envahi le ter· 
ritoire et compromis le prestige de 
Rome parmi les poJ,iulatione aaeujet· 
füia. 
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F LD PHE55E TURQUE DE CE MATIB En ~a~ge ds la guerre\ Du Sirketi Hayriye 

CIVllB espagnole ·' DBmain, samBdi, nos batBaux nos. 71 Bt 7' munis dB haut-

LA BOURSE 

LB rendemBnt des ouvriBrs 
,l/. AJim UJ, de retour dt Zonguldak, a 

eu i'n enlretie11 à bord arec /'in .tJi nieur 
en ch'/ de mine.~ de cuivre de KuuarJhan, 
à Artuin, ~/. iVaifn. Il enregiJtrt comrnt 
.suit /e.s dlclt1rations dt ce .splcia/iste : 

-Au Mb"I de l'exploitation des mi· 
nes de Ku•arshan, le rendemen1 quo-
1idie:J d'un ou<ri er é ta it à peine de 
500 kgs de mi ne roi par jour; auj_our­
d'hui il d<1passe 820 kgs. L'accroiqse­
menl !'SI de l 'ordre de 40 010. Deux 
facteur• l'o nt dé te rminé. D'abord , les 
on•rier ne sont plus d es Mb.utants 
in ex pér i m e nt~s . Ils •e sont spécrnhsés. 
D'au 1re part, comme ils sont. bien 
no urri> e l b ;en eoig né•, leur .. gu61H 
&~l'f. t accrue. 

Autrefois, les mineur• achelaie_ot 
leurs nourriture ch•z l'é picier. Et ils 
se 1J o11 rri8 •ai Pnt mal. Leur capacité de 
t rarnil en •ouffrait. C'es t pourquoi 
j'a i (.l é am ené à songer à leu~ servir 
g ra tu itemen t un e lots par JOUr ~e 
quoi man ger. l i a é té consta té qu tl 
• uff.t dA 8 pia• tres pour permet1re à 
un ou nier de se rassasi er. Maiutenant, 
les 800 mineurs de Kuvarshan reçoi· 
vent, à m1d1, gratuiteme nt, une nour· 
ritu re abondante avec de la viande.En 
outre, il • peuvent acheter de quoi com­
pl .» ter leur menu. Le plus grand avan­
tage de r elie méthode consiste à alla 
cher los mrneu rs à l'e ntrepr ise . 

J'ai introduit, en outre, le système 
des primes en vue d'encourager. les 
ooçr1ers à bien travailler. Ceux qui se 
drstinguent p"r leur activité reçoivent, 
en dou, des habits de travail. Ces ré · 
compenses ne représentent guère une 
dépenRe de plus de 3 à 5 Ltqs. par 
mor•. Mais IM avantages qu'elles es· 
surent sont con•id érables . En résu · 
m~, le prix de revient de la toone de 
rniuera1 qui é tait de 250 pis. au débul 
de l'exploitatioc est tombô à t88 ou 
'90 ptrs. . , . 

Tandis que M. Na1m m exposait a r ~ ­
si ses expérieuces personnelles. )0 
·songeais à ce que j'ai vu à Zongul · 
d ak . La Türk I~, par exemple .. a m11 
aur pied une organisation parfa•t.e eu 
vue de fournir de la bonne nourr11ure 
aux travailleurs de la mine No 63. 
Une soupe le matin el 2 plata à !nidr 
coOteu1 7. 6 plr•. ; 5 plat• par JO Ur 
sont à 12 ptr•. Les ouvriers sont trè• 
salisfaits de ce régime. Toutefois. ra­
res sont ceux qui s'offrent 5 plats; la 
plupart préfèrent ~e contenter d'une 
soupe et 2 plats. Le sens de. l'écono­
mie est si fort chez eux qu'ils ne se 
rendent pas compte qu'économiser sur 
leur nourriture c'e•I payer de leur 
~ÎP ,. 

La quEstion du port 
.~ . HliJtrin Cahitl Yülçin tcrit dans le 

w ,-,.,,; Sab11/t,, : 

J.'11 cl o1 t1on d'un nou1·e l out ill , g e 
n .c <l<r1 11• cl P ch :tr ge ment El d •' d ·C'h11· 
g t> 111<·11 l A Ça tuli+ g-z i_ cu1. t\·~b ut' ~.l ~ ~é ­
du111• I•· pr ' " dH 1Ht" 1t t. CM 1 ubj e< l tl 
1•cur•Ul\t µu l'u ; ga 11: ba tio u do IO ute 
Cf'l l .... z ,·>ln' u 'Pb t p1 t ~ 1:H· u !e1ne11 t d'a.u 
ac1· roi lro l'uc Ll' it~. O n « ·ut p.Hvent r 
il prnd 11 11P bea uco up ri • mi ne rni à bon 
marc hé e t de b inne qua lité, Et i l e•t 
é l' i!.1•11 1 q ue et• r e• ult a l ne pourra être 
allei11 1 que par la pe rfec tion d e la tech· 
n qu~ . 

81 l'ou corrs lru ' t le po rt de Çatal · 
ajtz i o u ins talle a d'a bord aux e 1 vi· 
r ons un centra l électrique ; il y en a 
u u d~jà à Kozru. Ains i toute la iona 
h ouillàre se ra ornb ra ssée par uu vaste 
r éoea u ~lec 1r iqu e. Au po int d e vue do 
l'activ11 é ioduolri e ll e de la zone de Ça­
ta l• Jtz 1, qui es l appelée à un grand 
av r n1 r, il a é té d ~crd é de créer une 
fabr ique d'acide phosphorique aux 
E>n<1ro us de la ~talion. 

Eu parcourant le te rrain du futur 
por1 de Çata lojti, nous a<0us vu le 
premior plan qut a é té élaboré. L~s 
plaus Mf111itifi &erout achevés en six 
moi s. O n e• père que et les travaux 
étaieul entamés tout de su ite, le nou· 

veau port pourrait être inauguré 
dans trois ans el demi. 

Des d écisions ont été prises en 9Ue 
d'accél~rer entre temps les opérations 
de chargement et de déchargement 
dans le port de Zonguldak. Les grues 
utilisées actuellement sont fixes. On 
les rendra mobiles. On en ajoutera 
deux nouvelles Les opérations de char· 
gement et de déchargement pourront 
être assurées de ce fait, au mcins 
deux ou troi• fois plus rapidem ent. 
Un crédit de 200 000 ltqs. a été affecté 
à ce t effet. 

Alors qu'à une date encore rappro· 
chée, il n'était même pas possible de 
produire chez noue uu tombereau, 
nous parlons comme de choses natu ­
relles de la construction de grandes 
fab r iques exigeant une d é ~ense de 
millions de ltqs. Su r le terrain heu· 
reux ouvert par la Ré•otutio n, nous 
a~ si • to ns au d é veloppem~ nt des capa­
cilés e l des vertus du Turc. Et les suc­
cès qui marquent ce début permetteut 
de bien augurer de l'avenir. 

UnB dÉcision BrronÉE 
H. Nadir Nadi publie dans I~ • Cümhu­

riyet • ~t .son édition française la • Rtpu­

bliqne • un vigoureux articl~s au sujet du 

nouveau riglemenr sur les htJpilaux. Il ob­

serve notamment : 

Le• c:toyene qui exhiberont un cer­
tificat d'indigence déltvré après en­
quête policière par la municipalité, 
seronl soignés et traités gratis. Cet 
artic!e e•t ridicule. Songez doue' un 
pauvre homme sans le sou est pri•, an 
beau milieu de la nuit, d'une crise 
d·appendtcite Une intervenli?D chirur­
g icale 1mm~diate est néces•atre . Mats 
ri faut que le patient s'adree•e, au 
préalable, à la police q':'i. fera son 
enquille, prendra une dém•ton qu~ la 
mu11101palité approuvera. Et c e•t 
seulement après qu'on voudra bien 
admettre le citoyen malade à l'hôpital 
afin de lui faire subir le traitement 
approprié ! 

Lei --rouge• continuent 
à dévali1er 

Les tribunaux rouges continuent à 
dévaliser les gens. Voyons la liste des 
nouveaux attentats qu'tl ont commis, 
publiée par la presse rouge du 16: 

uLe Tribuual des Res ponsabilités 
Civiles a déclaré valables et dêfiuitivee 
tes sentences suivantes , 

«-Sentence condamnant Cristobal 
Ortega Lopez e t Fausto Ortega Cuenca, 
pour resvonsabtlit ~s civiles, à 100 000 
pesetas d'amende chacun comme 
amende pereo unello , p luR la rospon­
sab il ilé •olida ire ~ I subsidiaire qui 
sera publiée en temps voulu. 

«- Sentence cond nmnant José Go­
mez Montoro à 100 000 pesetas d'a· 
mendA comme amende personnelle, 
plus la responsab rlité solid a ire el sub­
sidiaire qui sera publiée en temps 
voulu. 

c-Senteuce condamn ant Jos~ Tier 
nas MartinPz, Seba , ttan Polo del Mo­
ral, llhrlin6z H ermo•o Torres et Ma· 
nuel Alfonso Torres, pour responsa­
bilité civile, à 100.000 pesetas d'amende 
chacun comme amende personnelle, 
plus la responsabilité solwaire et sub ­
sidiaire qut sera ptibli ~e en temps 
voulu. 

«- Sentence condamnant Juan L'>· 
pez G• lvez , pour responsabiltlé civile, 
à 500 000 pesetas d "amende comme 
amende personnelle, plue la responsa­
bilité solidaire et subsidiaire qui sera 
publiée en temps voulu. 

u- Sentence condamnant Cristolial 
Molina Caballero et Diego Salas ~1ar­
tin•z. pour responeab1lilé civile, à 
100 000 pesetas d'amende chacun, 
comme amende per•onnelle, plus la 
responsabilittl solidaire et subsidiaire 
qui sera publiée en 1emps voulu. 

parlBurs Bt illuminÉs BffBctueront IBurs sBrvîcBs dB 
luxe d'excursion habituels 
A bord du No. 74 quittant le pont à 14 h. 30 
magnifique orchestre tu1•c de Sa.z 
A bord du No. 71 quittant le pont à 14 h. 45 

orchestre de sa.Ion et ja.zz 
Le service des buffets est assumé par le célèbre : restaurateur 

PANDELI el la pâtisserie Gloria b ien connue à Beyojtlu 
Le prix des billets pour les deux bateaux est de 15 piastres 

LB résBau dB tÉIÉvision 
BD AllEmagnB 

Berlin, 21. -Il y a deux ans, les es ­
sais de télévision opérés par l'admi· 
ni s tration des Postea a9ec le concours 
de l'i!:tdustrie étaioat parvenus au 
point qn~ l'on a pu é tablir un service 
de télévi•ion el de téléphone combiné, 
entre Berlin et Leipz rg . Les améliora­
tious qui, eotretemp•, ont été appor­
tées à la techoique de télévision met­
tent, pour l'instant du moine,un point 
final à une phase de développement. 
En considérant qu'il a été possible de 
répartir Je belinogramme en 441 li­
gnes au lieu de 180, on est parvenu à 
améliorer considérablement la qualité 
de l'image. 

---Brevet à céd&- -

Le propriétaire du brevet No 2204 
obtenu en Turquie en date du 22 Juil­
let 1936 et relatif à des « carburante 
pour moteurs '" désire entrer en rela· 
lions avec les industriels du pays pour 
l'exploitation de son brevet soit par 
licence soit par 9ente entière. 

Pour plus amples renseignements 
s'adresser à Galata, Per~embe Pazar, 
Aslan Hau No. 1·4, 5ième étage. 

Brevet à céder 

Ankara 20 Juille t 1938 

(Cours Informatifs) 

Llq· ___, 
Act Tabacs Turcs (en liquidation) 

Banque d'Arraires eu porteur 
1 , 11 

97."' 
24 ~ 

7. it 
Act. Chemin de Fer d'Anatolie 60 % 
Act. Braa. Réunies Bomonti- Nectar 
Act. Banque ottomane __ -·- ·-- 25."" 
Act. Banc1uo Centrale __ ___ · -- ___ 106.61 

Act. Ciments Arslan - 12·~ 
Obl.Cbe1ninde Ft>; rAivas-\o~rznru1n I 97.1 

Obl. Che1nin de F er Sivas-Erzurum Il 99.Î 
Obi. Empr. intérieur 5 Ofo 1933 (Er- 40.11 

gani) ··- ___ -·· ___ ... .. .. 95.f 

Emprunt Intérieur 95. 
Obi. Dou e Turque 7 'h Ofo ln33 !ère 19-~~ 

tra nche __ __ ·-- ____ _ 

1 Obligations Anntolic au con1ptant ! An atolie 1 et II ·- ______ ... __ ·-- .. 
ij Anatolie scrips _______ .•. __ ... ___ 19. 

CHEQUES 

Change Fermetur' 
Londre~ 1 Sterling 6.20 
New· York 100 Dollar 125 865 
Pari~ 100 Francs 3 . 48 
Milan 100 Lires 6 6225 
Genève 100 F Suisses 28.86~!> 
A.meterdtt1n 100 Florins 69.28 
Berlin 100 Reichsmark 

50 54 
Bruxelles 100 Belga. 21 :122, 
Athènes 100 Drachmes 1.135 Sofia 100 Levas 

1.53 
Prague 100 Cour.Tchec 

1.355 
Madrid 100 Pesetas 6 .89 
Varsovi~ 100 Zlotis 23 62 
Budapest 100 Pengôs 

24 80 
Bucarest 100 Leys 

0.9325 Belgrade lOO Dinar. 
2.8575 Yokohania 100 Yens 

36. 195 Stockholm 100 Cour. S. 
Moscou tOO Roubles 31.965 

23 . 6725 

J'estime qu '11 y aura beaucoup 
parmi les citoyens expérimentés qui, 
faisant , d'ore• et d~jà, le compte des 
difficult és qu'ils auront à surmonter 
de c e ch~f. prMéreronl se tordre de 
douleur dans leur ltt plutôt que d' es­
sayer de se fair~ délivrer un cerli· 
ficat d'indigence. 

c - Sentence condamnant Luis Sal­
•ero Gomez, Pedro Puantes Garcia, 
Juan José Carmona HermandRz, Ma­
nuel Gomes Ocana, Ramon Barcena 
Martinaz, Rafael Gome7. Canto, Juan 
Pons Perez et Luis Sotomayor Garcia, 
pour responsabilité civile, à 1500 000 
pesetas d'Rmende chacun , comme 
amenrle personnelle, plus la respon­
sabilité solidaire et subsidiaire qui 
sera publiée en temps voulu.>> 

L'améltoration garantissant la qua­
lité de l'image tranemiPe par télévision 
a amené l'administration des Postes à 
développer le service de télévision. 
Aux communications Berlin·Leipzig 
et Berlin -Nuremberg est venue s'ajou­
ter ces jours-ci celle de B• rliu Munich, 
de sorte qu'll est possible d'établir 
des raccordements de télévision-télé­
phone en nombre indéfini. Comme i 
Berlin on a décidé d'taetaller égale· 
ment à Munich un service local de té­
lévision. Ce sont les premiers débuts 
d'un développement systématique de 
télévision·téléphoue, auquel seront 
prochainement reliées les villes de 
Hambourg, de Francfort el de Colo· 

Les propriAtaires du brevet No.1881 
obtenu eu Turquie en date du 13 
Août 1930 el relatif aux «perfection 
nements apportés à la fabrication du 
cuir artificiel », désirent entrer en re­
lations avec les industriels du pays 
pour l'exploitation de leur brevet soit 
par licence, soit par vente entière. r. ., , 

Les rouges ne veulent plu1 
"écra1er" personne S'tl est du dAvoir de la municipalité 

de servir le public, le de9oir de proté· 
ger la santé du public vient en 1ête de El Diluvio écrit dans son éditorial 
tous les services. du 13 ! 

«Lee fait• se char gent ilo mettre en 
Avec la promulgation <lu nou-oeau rehef aux yeux des incrti.dule~ celtA 

ràglP1llC\Dt, le R(lrvice .de..: Protdc~i.~n ddf'ie vtirit(\: «Pux •,ont b Pc; ni11 r!A 1·o!!q (icrn­
la s 111l ll publ1q11 r , qui d ntl 1 . · ser; nou•, 11 nous e11ff1t d11 leur r tl., s 
f, r tu • ux, e• I en trA rl nn< une •o re IPr. , 
encorr p lu> imprat ica b le. / Où Ps l doue le t. nqH c ù 'o• 1 nng"• 

j u e p 1r la 10 11l <l ' I A te r'éc l bl'r F'r ' 1<·0 ?• 

I L'. "t 1- - t- . H. Ahmtl Emin Yalman resumr, dans le 1mpo sur es ransattmns 
• Tarr .11 , toutes se.s public'11ÎOllJ antérieures ' ·-· - · 

L'affaire dEs autobus 

gne. 

Demande d'emploi 
Peraouue, connaisaaut lea langues 

du paya et pouvant donner de séri­
euses garanties, désirerait s'emplo­
yer comme encaisseur ou comme 
chargé de courses. 

S'adreHer du journal sous les ini-
tiales. S. P. 

Pour plus amples renseignements 

s'adresser à Galata, Per~embe Pazar, 
Aslan Han Nos 1-4, !\iÀmA Moa• 

Nous pdons nos 

éventuels de n'écrire 

seul côté de la feuille. 

correspond au ts 

que sur un 

T nRIF D'ABONNEMENf 

Turquie1 

Ltqs 

ia.;;u 1 an 

Etranger; 

Lll 

1 an 22._. 

6 mois 7.- 6 mo1d li ...... 

3 moii . ' · - 3 mois 6.:io 
' 

\..'.---~--------~-----' ' ~ 

au .sujel 1Je /'affaire des au/obus qu'il a été Auka rn, 21 - LP rn11 11 ~l ère d"..i ~"'1 -1 
Je premier d .soul~uer, 0 11 s'e11 souvient. 1

1 ~a!I CPH a d <ll lll ~ d. ·~ .i 11 ~tr uc l 10 "! RU x 

, . ·I ,. 1 1 . 1n~~rese é~ on CP qui cn rH?t, rn e l f' s ca . .;i I 
Nou s 11ec1 •On• .pa ~· s ig rn • , aiou qui sero1ll co n ij tQ ~ r~• co mme c r~ ct ­

l•-t 11, pour la ~Rtl'faotto n c.l e pou•o•.r 1 dives , e t qn i sont prA•u; Il l' ~ rt i cl e 
con@later. que ce que noua ~v • on• dtl i 21 de la loi des intJ ·Ôli • ur le • tra11-
~·esl r~alt• ~. No;is ne nourrts,•ona de sac tions. LQS amend es >e1on1 doublée•. 
raucune e ·1vers personne. St 1 !lnquête 
eut dé montré que ce que nouo avions 
ent~ndu dire n'ét ait pas exact, qu'un 
haut fonctionnaire qui représente le 
gouvarnemij n\ à I<lanbul ne s'é ta il 
pas livré à des abui , 111 ~ des actes 
pouvant être interpré l~• comme une 
négligence de s~s devoirs et .n'aurait 
pas agi tl sa gu1sq nous euss1ous été 
les premier1 l nous en réjouir. 

Ce dont nous sommPs fie rs, •n l'oc· 
curreace, c'est de la faç"n brillante 
dont le gouvernement a prouvé oom­
bien loyale et droite est sa fa9on d'a­
gir. 

------ -

LE bilan dE 15 jours de troublEs 
Bn Palestine 

l,011dres, 20. A . A. -- A la Chambre 
des Co111mur1es, N. Na(colrn 1lfacdonald, 
ministre des Colonies, a déclaré '{U'au 
cours des actes de terrorisme en Pales-
fiue pe11da11t la dernière quinzaine qui 
s'Ps/ aç/fevü mardi demier, 011 a e11regls . 
tré 77 morts, )17 ble.<sés. 

Au total, il y a 32 attentqts, 52 fus1/. 
lades, 7 vols d main armée el / f!nl(ipe-

Et le point qui nous peine, sous 
l'angle de l'intérAt g énéral, c'est l'atti ­
tude adoptlit>, en l'occurreoce, par cer-
tains confrères. men/. Le 1pectaole des grandes ea.ux à Versailles que les 

admireront de leurs fenêtres 
souverains anglais 

r 
1 

FEUILLETOH DU BEV06LU no. n // . - Non, monsieur, noa. 11 pourra braquant ses yeux blanchâtres, il lut naienl sans rtpit. cet homme intellectuel, d~graclé pat 
vivre _encore deur, trois, quatre ana, à l'intérieur : « Le proooatic de la Mais il me vint une autre préoccu- maladie, bégayant comme un idiol· 
mais il ne pourra pas guérir. paralysie ltulbaire progressive est dé · palion. Je demandai , n'éprouvais plus aucune joie. To' 

G. d' Annunzio 

L'lllTRUS 
ROMAN TRADUIT DE L'ITALIEN 

''===========Il Trad. per G. HERELLE\\,===" 

DEUXIEME PARTIE restre. Il n'entrait personne. 

XXLV 

Le libraire, avai 1 quelque chose de 
ridicule qui me divertissait, avec sa 
frgure blanchâtre. sa bouche de ron­
geur, sa voix nasillarde.Et, dans cette 

- El où est-il, A présent ? paix de btbltothllqu•, il é1a11 lrès agré· 
- A r-iaples. Les médecine l'ont able d'ente11dre affirmer avec 1aot 

soumis à un lraitemeut électrique. d'assurance l'wcurable maladie d'un 
- A un traitement électrique! répé· homme abhorré . 

tai je avec uue stupeur iugénue, avec - Les médecms ne désespèrent donc 
une affec11on d'1guorance, afw de cha- pas de le tirer d'alfaire ? die-je pour 
touiller la vanité de l'albinos el de stimuler l'albinos. 
prolouger l'outretien. - Cela est impossible. 

li esl v1ai que, dans celle librairie - Nous devons espérer que cela 
étroite et lougue comme un corridor, est possible, pour la gloire des let· 
il coulait un filet de fraîcheur favora· Ires ... 
b •e à la conver8at1on. La lumière était - Impossible. 
douce. Un commis dormait tranquille- - Mais il me semble que dans la 
meni Rur une rhaise, le menton enr paralysie progressive il y a des cas de 
la !J01tru1e, à J'urnùre d'un globe ter-

1 
guérison. 

- Cependant il me semble... favorable ... • Il ajouta : - L'éditeur n'a pas eucore reçu l'exaltation de ma haine était tomb 
Je n11 sais d'où me venaient cette - Monsieur est-il convaincu î le manuscrit de c Turris eburuea•? une tristesse profonde m'accablait.~ 

legèreté d'&me à me faire uu jeu de - Oui. Mais quel malheur 1 Une in- - Non, monsieur. Nous avons an- somme, la ruine de cet homme n•af· 
mon donneur de nouvelles cette com- lelligence ei rare ! noucé le livre ; mais il n'en existe aucune influence sur ma propre sil' 
plaisance curieuse à savou~er la cru- Les mouches ne s'apaisaient pas.Elles que le titre, Iton, ne répar"il point ma propre." 
auté de mon &eotiment Cti qui est faisaient toute• ensemble un bourdon- - Le titre seulement ( ne. li n'y avait rien de changé, n' 1 

?0 rtaia, c'est que j'y trouvais une nement agaçar.t. Elles attaquaient - Oui, mor;si•ur. Et, par le fait moi, ni dans mon existence acioe 
JOUts•ance. l'alb1nos, mot, le commis qui dormait l'annonce a été suppr1mé11. n1 dans mes prévisions d'avenir . 
. L'albinos, piqué par mes contradic- sous le globe terrestre. . - à-Jerci. Je vous prie d'envoyer E1 je réfléchis au titre annoncé 

Ilona, ceua de discuter et monta sur - Quel âge« avait il ? , demandai· ces volumes chez moi, dans la jour· livre de Philippe Arborio: Turris ti 
une petite énhelle de bois appliquée je, me t1·ompant involontairement für née. nea. Les doutes se preeoèrent 
contre de hauts rayons. le temps du verbe, comme si je parlais Je donnai mon adres•e et je sortis. foul.i dans mon esprit. S'agissa;, 

Mince comme il l'était, il ressemblait d'un mort. Sur le trottoir, j'~us une sensation ,d'une rencontre fortuite avec Je 
à un de ces _chats errants, décharnés - Qui, monsieur î étrange d'égarement. li me semblait me de la dédicace que je connais•' 
et pelés, qui !'accrochent aux rebords ~Philippe Arborio. que j'avais laissé derrière moi un Jam. Ou bien !'écrivain avait-il eu l'i01' 
des toile. - Trente-cinq ans, je crois. beau de vie artrf1cielle, factice, fausse. t1on de créer un type littéraire ê 

En montant, il heurta de la tête un - Si jeune ! Ce que j'avais fait, ce que j'avais dit, ma~e de Juliane Hermil, de rac01~ 
cordon tendu d'un coin de le librairie J'avais une étrange envie de rire, ce que j'avais éprouvé, et la figure de son aventure récente et personnel; 
à l'autre, el qui servai1 de reposoir .une puérile envie de rire au nez de l'albinos, et sa voix, el sou geste, El de nouvqau se posa le probl 
aux mouches. l'albinos et de le laisser en plant,slupé tout me paraissait artificiel, prenait torturant. Quelles avaient été les 

1 Une nuée de mouches tourbillonna fait. C'était une excitation lrbs singu· l'inexistence d'un rêve, la caractère ripAlieR de cette aventure, depuis 
autour de ea tête avec un bourdonne- lière, uu peu convulsive. jamais ras· d'une impression re9ue, non du con· rigine jusqu'à la fin î 
ment furieux. sentie tincore, indéfinissable. J'avais tact de la réalité, mais d'une lecture 

Il descendit, tenant eu main un vo- l'esprit secoué par quelque chose de réceute. 
lume : l'autorité à produire eu faveur semblable à celte hilarité bizarre el Je montai en voiture; jo re•in~ à 
de la mort. iucoermhle qui nous saisit parfois la maison. La sen · ati o n 1•• 14 J~ •o dis­

Et les mouches implacables descen- dans les surprenautes iucohérences sipa. Je me recueilli; pùu1· rH·~chir . 
datent avec lui . d'uu rêve. Le traité était resté ou9erl Spontanément eo fo r mèrent on mo i 

Sahib! : O. PRIM! Il me montra la titre. C'était un sur le comptoir, et je me penchai des images de l'infimM, copiées sur 
traité de pathologie spéciale. ponr examiner une vignelle qui repré- celles que me fournis •ait le souv11 nir Umumi Ne~riyat Müdüril: 

- Monsieur va 90ir. sentait une figure h•1maiue tordue du pauvre Sp.ne!li. El je fua piqué Dr. Abdlii Vehab BERKEM 
Il feuilleta Ica pages. Comme le vo- par une grimace atroce et grotesque; d'une curiosité nouvolle. « S1 j'ai-

8 
k t z d \f Jt !" .t Harti "' 

lume n'était pis coupé, il écarta avec c Hémiatrophie gauche de la face. » lai~ à .Naples pour le voir'?» Je me 1 ere e a e · 0 • .> 
les doigts d ~ ux feuillets réuui8, et, Les mouches implacables bourdon· ;revréseulais le speclacle piloyable de 
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